
EXTEAIT
DU FR0:^2E;S VERBAL DE LA îSÙNFBB.1^1trùk>'
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TENUE DANS UNE DES SALLES DU SEMINAIRE DE SAINT SULPICE, LE 15 F^EVRIER 184!».

Les matière:; propjsêks par .Monseign'euh de Monvréal, I:;t qui ont f-rfi di'îcustCes, sont :

OCCASIONS.

1®. Lfs hais pnblic'^ ponri'ont, êtro tnlôff'S. oonf^um^mont il la Cir(^nl!ii»*o du Ifî fôvrior 1S43, qiiaii.T

i's ne seront pus nno nct-a'^ion pr,jr"Iiainc de pûcho ; mais il faudra pradcmmenlen éluig'ior les Fidèles, p:!--

ce qu'il est rnro qu'ilï^ soient i'inocputs.

2 ° . Môme ccidnito par rapport an:': bals particulier?, en observant que so;ivc?ut dans ceux-ci il ne
règne pas la nicnie décence rpio dar.'S cciiK-'à.

3 ^ , Mémo décision par rapport aux spectacles, au sujet desquels l'on pourra rtro plus coulant, si ! :

pièces, les ajnstoments sont chastes.
4'^. L'on ne peut absoudre ccnx qtii ne veulent pas renoncera la lecture des Honans immorarx ;

mais il est de la prudence de ne pas nomuicrnonnt dési'jnor les journaux qui les reprodiiis'nt.

5 ^ . L'on suivra, par rapport aux lVé(|iieniatioi)s jiour le mariaîro, les règles Iriscées dans la Circulaire

sjs dite. Mnis l'on pourra laisser les épou?c se iiéqucnter aiirès les jlanrailles, couitne nnnaravaut.
G ^ . L'on p'Mit tolér:M' la nécessité où sa trouvent ceria'us parents trés'-pauvrc; de li'irc coaclier ens3 m-

ble leurs- enPiuls des deux sexes, pourvu que toa<cs les précautions possibles soient prises pour la garde de
leur innocence.

7 - . Les mères qui courli'^nt leurs petit? enfants^avec elles, ne pouvant faire autreriient.pourraient étro

absous, si elles pfO!)ni(. lit des uioyens efficaces pour prévenir tout malhear de suilbcation, v. g., en leur

iU'.ant une eu.u'li • rlins la rueil'- du lit.

8-. Les eiiùns qui denieurer.t «liez leurs jiarcnts. dans de mauv", isps maisons, pourront être admis
aux Sacremf'iils. si ce n'est nas pour eux u;)e occasion prochaine de péché.

9 -
. Môiiie conduite par rapport aux coutuviéres, qui vont travailler chez l^-s tailleurs, en compagn- ?

de jeunes gens, l! f'int toutefois observer que celles qui s'engagent dans des boutiques retirées, et dont les

maîtres sont ou absents ou négligents, sont plus en danger.

COOPERATION.
1 Les iiri",irir;\ires ne peuvent louer leurs maisons iides personnes (pi'ils savent tenir mauves

,,. vil .m'miI cire absous ipie sous la promesse de rc.'uvoyer au yilustôi; ces sortes do locataires.

'•Il MT .'icrs doivent se refuser de conduire aux mauvaises maisons, s'ils sont certains que
'"" " •'" ^T.,•.c

j)^ IIP sont tenus à prendre là-dessus aucune information d,'

el telle maison.

commerce, e
O T^ . j j

^'e^t pour y l'aii'c 'ii. m il que l'on y va. Mais
ceux qiiideiicn, 1 Mit :_ .<c faire mener dans telle

3 ^
. Les 11 ri 'il 'rs, l)oultuig;;rs et autres, qui vont y vendre des provisions, sccluao scam'ulo, ne doivcuu

pas être inqu éi' .

4 °
. ]);.' '

>

'-Mix qui y vont travailler à des ouvrages d'ailleurs permis.
5° . Los ,1'! qni IVé^ientent les écoles, tenues jvir des protesta us, no doivent pas Être inquiétés, tr? il

qu'il n'y aura yx-r y.'.yi.'- eux de brmnes écoles anglaises catliolique?, pourvu (ju'il n'y ait pas de danger pont
leur foi, dans iiii4.^vi 's ut l'enseignement religieux des Inst'tutcurs.

6 o
. JM-'M!" (Vïidui^te à l'égard -des parejits de ces eafans, pourvu qu'ils veillent soigneusement à ce que

l'on ne fasso rien fûii expos'c leiuvfoi^v '^ ^ •

J^USTICE.
Il ne faut ]::)iut inq.uiéter :

1 ° . Cçws <\\:\ |ii-^te!!t'à intérêt, ci, nj'ant àcrrur leur salut, ils protestant néanmoins qu'ils ?ont morale-

ment certains de retirer, par le commerce, l'achat de terres, etc. etc., de leur argent, un intérêt, ))our \.o

moins russi haut que celui qu'ils exigent en le prêtant ; 2 ° . Ceux qui ach ètent de bonne iiii des billets et

les escomptent av^c un profit au-dessus du taux légal; 3°. Les couturières qui gardent les rctuii.ef:,

l'ourvû qu'elles remplissent exactement les conditions de la commande. Bibliothèque,

Le Séminaire dp

3, Tv.e de rUniversifé,


